
3- La grammaire accepte les alliances de mots, ou hardiesses

de langage claires, conformes au bon goût.

a)E.- Et, auate .- , le fait,, il ,upî ieu,ed'

(b). Ex. » Ap,nrar du nwnlrdi aI.,at lu il tant 1aratre areahe i ai
tairea, f raicar ivmdi et ê-,e à rie (e p' uidmri

(L,, Bais Vil. 6

i. L'usage est l'emploi ordinaire des mots, tel qu'on le ren-

contre dans les bons écrivains, dans les corps savants (Acadéniie%)

et dans la bouche des gens de bonne société.

Il prescrit les mots classiques, le langage correct et digne,

les tours de phrases communément reçus, les locutions tradition

nelfes, les nouveautés et les hardiesses consacrées par les hommes

de goût.

2. L'usage bannit du langage littéraire

L'archaïsme ou emploi des expressioîns et des tournures

qui ont un caractère d'ancietnneté.

Ex. -Un ehacax; ras ; exier quelqua'un (lui tinetr envia.)i

Il ne faut pas oublier qu'il est des mots qui ont perdu leur

sens primitif :faut-il les appeler des archaismes?

Ex Csaiîr egadai <aeau XVII alerte,
Ch.r- " eîhaies

Dépit " i..

Le né'ologisme ou emploi de niots% nouveaux et étrangers nuit

autorisés, de tours affectés, d'images bizarres, de termes tech-

niques.
Ex. Eduîirahltt ; ipeaîax (amin enthetîîjarî; ticket lxa',.

ments de ta critique..

Mais il existe des néologismes heureux, nécessaires, univer-

sellement i.dmi, par l'usage.

Ex.-Rili vëic1ide; télAgrapiue; électrieer; budget.

L'anachronismne ou emploi d'un mot moderne polir expri.

mer des choses anciennes: c'est faire usage du terme avant su

date ou à une autre date que la sienne.

Ea,-Henri IV ,'trhaa me fldata avant la bataille paar une fi.antxeeheva-

lorenque.
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